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Ce télescope est beaucoup plus long que celui de Cassegrain. En général, le jeu n’en vaut pas la chandelle et rien, pas même son image à l’endroit (qu’on peut obtenir avec un Cassegrain à lentille, modèle 29), ne justifie qu’on prenne la peine de construire un appareil aussi long, aussi complexe, et dont le champ utile est si restreint.


Sa configuration n’est pas aussi séduisante que celle du Cassegrain parce que le miroir secondaire concave ajoute de l’aberration de sphéricité au lieu de la corriger. De plus, le centre de courbure des deux miroirs ne peut pas coïncider. Ceci mène à plus d’aberrations pour un même angle de champ. Même un correcteur de Schmidt placé au centre de courbure d’un miroir primaire sphérique ne peut éliminer l’astigmatisme. Or c’est possible avec un Cassegrain.

Le secondaire concave est plus facile à polir et à mesurer que celui d’un Cassegrain. Avec un secondaire relativement petit, il n’y a pas de coma si le miroir primaire est paraboloïde ou à peu près. Si le secondaire est plus grand, il faut plutôt une ellipse, tout particulièrement si l’agrandissement secondaire est plus faible. On peut toujours annuler la coma, mais l’astigmatisme est irritant. Il est très difficile de faire ce modèle à moins de ƒ/ 30 parce que l’agrandissement secondaire doit être plus élevé que dans un Cassegrain. Ceci exclut la photographie à toutes fins utiles. Le champ est très courbé et concave côté oculaire. Pour enfoncer le clou, il faut un deuxième tube-cache pour réduire la lumière directe, qui est aussi ennuyeuse que dans un Cassegrain.

Par contre, le secondaire concave agit comme une lentille convergente, ce qui permet d’appliquer le principe des images (annexe 1). On peut ainsi réaliser de très grands appareils anastigmats (section 3, modèle 1), qui peuvent produire en principe des milliards de pixels sur la même image. Le miroir primaire peut être sphérique, ce qui est un avantage considérable s’il est très grand. Mais le miroir secondaire est externe et il faut quatre réflexions ; l’alignement de l’ensemble devient vite un cauchemar. L’ensemble est beaucoup trop complexe pour les amateurs.
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Premier tube-cache.





Deuxième tube-cache.





Champ (foyer secondaire). 





Miroir secondaire concave elliptique.





Miroir primaire concave, ƒ/ 5 environ.


Constante de Schwarzschild


ou C.S. :  -1,0  (parabole). 





Araignée ou  lame de fermeture.
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Le  télescope  de  Gregory  (1663)











